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La Panure à Moustaches
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Panure à Moustaches (statut : Vulnérable)

Contexte : 

Jusqu’à la fin des années 1980, la Panure se reproduisait dans la plupart des marais littoraux 
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Biologie : 

Milieux favorables :  

Pour sa reproduction, la Panure est strictement inféodée aux roselières à phragmites (Phragmites 

australis) inondées durant tout le printemps. La Panure est granivore en hiver et devient insectivore 

au printemps et en été. 

Comportement lors de la reprodution :  

La Panure est une espèce difficile à recenser car elle ne chante pas et n’est pas territoriale. De ce fait 

les méthodes classiques de recensement des passereaux par le repérage des mâles chanteurs ne 

peuvent être appliquées. Les cris et les oiseaux en vol au-dessus de la roselière sont les principaux 

moyens de détection de l’espèce dans son milieu. 

 

Protocole de recensement. 

Période de dénombrements : 

La panure est sédentaire et la reproduction peut débuter en mars mais culmine au printemps en 

avril/mai. 

Il est souhaitable de faire trois passages répartis entre le 20 avril et fin mai. 

 

Méthode de dénombrements :  

Faire au moins trois passages dans la période favorable. 

Faire le tour des roselières favorables. S’il en existe, utiliser aussi les sentiers ou digues traversant les 

roselières. Utiliser aussi autant que possible les points hauts pour observer la roselière et essayer de 

localiser les oiseaux transportant de la nourriture ou des sacs fécaux.  

Cartographier tous les contacts avec l’espèce en les pointant sur Faune Bretagne impérativement 

avec la localisation précise.  

Noter aussi pour chaque observation le code atlas (ou indice de nidification) correspondant : 

- Un individu observé ou un cri : code 2 (simple présence dans un milieu favorable) 

- Un couple : code 4 

- Transport de nourriture : code 16 

- Transport de sac fécaux : code 15 

- Etc… 

 

Cette espèce étant assez recherchée par les photographes, et ceux-ci n’étant pas toujours 

respectueux de la tranquillité des oiseaux nicheurs, il peut être très judicieux d’utiliser la fonction 

donnée protégée pour éviter le dérangement sur certains sites sensibles. 

 

En cas d’absence de contact avec la Panure dans un milieu favorable et/ou autrefois occupé, il est 

important de saisir la donnée de l’espèce avec un effectif 0 de façon à faire savoir qu’il y a bien eu 

prospection infructueuse du site. 

 

L’interprétation des observations en nombre de couples nicheurs probables ou certains, ne sera faite 

qu’à l’issue de la saison de reproduction, à partir de l’ensemble des observations réalisées sur un 

même site, par les différents observateurs. 


